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Chronique générale

Le Tablet, dans son numéro du 4 octobre, s’est occupé de la 
nouvelle du prétendu échec de la cause de béatification de 
Jeanne d’Arc. Il trouve, avec raison, que cette nouvelle ne 
tient pas devant la déclaration suivante de l’évêque d’Orléans, 
reproduite des Annales religieuses d’Orléans du 20 septembre :

«La cause, introduite en cour de Rome, n’est pas même sus­
pendue, loin qu’elle soit abandonnée ; elle suit son cours avec 
la lenteur imposée par les procédures romaines pour la canoni­
sation des saints. Monseigneur croit pouvoir confirmer le fait, 
déjà rendu public, d’une guérison miraculeuse qui vient d’avoir 
lieu, et qui aiderait la cause de la Vénérable. »

D’autre part, la Vérité du 18 octobre publie la réponse 
reçue du directeur de la Voce, de Rome, à qui M. Tardivel 
s’était adreasé pour avoir des renseignements authentiques sur 
le sujet en question. Cette réponse confirme les réfutations 
qui se sont produites, un peu partout, à l’encontre de la fausse 
information qui était venue de Paris.

La Presse de samedi dernier publiait une lettre de son cor­
respondant de Paris, datée du 7 octobre, dont certains passages 
sont douloureux pour des cœurs catholiques. On y fait de lon­
gues citations de l’Eclair de Paris, qui prétend que N. S. Père 
le Pape consent à la guerre du gouvernement français 
contre les congrégations religieuses, et que, pour ainsi dire, il 
les a livrées aux bourreaux moyennant le maintien de « la 
riche ( 1 ) dotation que font les budgets français au culte ca­
tholique. » — Et l'on reproduit ces outrages à l’adresse du 
Vicaire de Jésus-Christ, sans un mot d’explication ni de 
réfutation.

Voilà les choses que l’on vendait dans les rues, samedi soir 
derniei et à la porte des églises dimanche matin ! Et parmi 
les deux ou trois cent mille catholiques qui ont lu ces tristes 
passages, combien y en a-t-il qui savaient bien à quoi s’en 
tenir sur oes accusations de la presse antireligieuse d’Europe ?
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